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dnus l’oau. L’agent, aidé d’an autre bate­
lier, réussit à retirer le malheureux, qui en 
a été quitte pour un bain.
— Jeudi matin, à 8 heures, un commen­
cement d’incendie s’est déclaré rue du 
Temple, 13, ohez un chiffonnier. Le feu, 
qui avait pris dans uu tas de chiffons, a 
été éteint par les agents do police et los 
voisins.
— Nos lecteurs seront sans douto bien 
heureux d'apprendre que los dix concerts 
classiques qu’organisa la Société civile de 
l’orchestre d# la ville de Genève promet­
tent d’être particulièrement brillants cette 
année. Outre plusieurs grandes œuvres 
nouvelles qui sont actuellement à l’étude, 
le comité est déjà en rapport avec les pre­
miers artistes de l’Europe, et il espère 
pouvoir sous peu en donner les noms au 
public. Le premier concert d’abonnement 
est fixé au 18 novembre (samedi). Des cir­
culaires spéciales seront en outre très pro­
chainement envoyées à tous les abonnés 
et sociétaires. Ces derniers pourront rete­
nir des places au bureau do location du 
théâtre dès le 16 octobre, lo public à par­
tir  du 1er novembre.
Chronique agricole
t p . ■ :
Les municipalités de Gorsier et Corseaux 
se proposent do lever le ban pour mercre­
di prochain, Le temps qu'il tara peut in­
fluer sur ces décisions, qui ne sont pas dé­
finit ives.
Mardi ont eu lieu les enchères de la ven­
dange de la commune de Cortaillod (Neu- 
cM tel). Le beau temps a fait monter les 
prix plus haut qu’on n’osait l’espérer. Le 
lot de Sachet (blanc) a élé vendu 30 fr. 50 
la gerle; celui de Chenaux (blauc, avec 
deux ou trois gerles de rouge), 34 fr. 25 ; 
celui des Rondinières du bas (I/o do rou­
ge), 31 fr. 25; celui des Rondinières du 
haut (1/3 de rouge), 34 fr. 75.
Un assez grand nombre de propriétaires 
ont déjà vendangé; quelques quartiers ont 
donné moins d’une gerle ; d’autres en ont 
donné jusqu’à quatre ; la moyenne paraît 
d’environ deux gerles.
Le raisin rouge est partout assez rare ; 
il y a beaucoup de blanc au bord du lac.
— Voici les prix des moûts do la mise 
de la commune de Pully, qui a eu lieu 
mercredi : Ire mise, 40 1/2 cent, le litre ; 
Se mise, 45 1/2; 3e mise, 46 1/2.
Chronique théâtrale
Salle assez bien garnie hier pour les 
Dragons de Villars. La jolie partition de 
Maiilart. malheureusement brodée sur un 
libretto parfois un peu languissant, ser­
vait de second début à M. Armand Marie, 
et de troisième à M. Moreau. Co dernier, 
qui n’avait pas été heureux dans les Clo­
ches de Corneville, mais avait eu du succès 
dans les Amours de Cléopâtre et les Sau­
ne (tes, a été la première victime de la sai­
son. La majorité des voix ne lui a pas été 
favorable ; mais d’ailleurs tout espoir n’est 
pas perdu pour lui, car tandis qu’il n’était 
pas admis par les abonnés, il était accepté 
par les habitués, ce qui lui permettra de 
faire un dernier début, ainsi que cela eut 
lieu l’année dernière pour M. Kinnel.
Le rôle de Rose, cette fille do la monta­
gne, espiègle et môme un peu sauvage, 
trouve en Mlle Gerald une très bonne in­
terprète; elle a montré de l’entrain, de la 
verve maligne et, au troisième acte, a dit 
avec sentiment « charmant espoir », le seul 
passage qui permette à l’artiste do faire 
valoir toutes ses qualités vocales. Mlle Gé- 
rald réussit décidément dans les rôles de 
Galli-Marié.
M. Vassort, qui n’a plus à craindre la 
sévérité du public, était bien daus son élé­
ment en chantant le rôle de Sylvain. L’o­
péra comique lui est incontestablement 
plus avantageux que l’opéra ou la traduc­
tion.
M. Armand Mario a-t-il été très heu­
reux en choisissant les Dragons de Vülars 
pour son second début? Sur ce poiat, nous 
ne voulons pas nous hâter, de répondre. 
L’organe est agréable, mais manque un 
peu de légèreté, ce qui nuit à l’émission 
des sons et à leur liaison ; d’ailleurs cet 
artiste peut corrigor tacilemont ces imper­
fections, et l'impression, en général, lui 
est favorable.
On nous promet très prochainement le 
Cheval de Bronze et Y Etoile du Nord, opé­
ras comiques; la Petite Mariée, Fatinilza, 
Bocacri-, opérettes, et trois comédies en 
vogue à Paris : Tête de Linotte, lo Voyage 
d'agrément et 11S, rue Pigalle. La direc­
tion a raison do ne pas larder plus long­
temps à monter des nouveautés ou, au
moins, à reprendre des ouvrages qui n'ont 
pas élé joués dopuis longtemps à Genève, 
car l’expérieucedo ces deroiurs jours mon- 
tro surabondamment que c’est Jà ce que le 
public atteHd avec impatience.
Exposition municipale
Le jury  de l’Exposition municipale des 
beaux-arts a procédé, dans sa séanco du 
5 octobre courant, à la désignation des 
tableaux qui, en vertu de l’art. 13 du rè ­
glement de l’exposition, devaient être re­
commandés au Conseil Administratif pour 
les acquisitions à faire au moyen du legs 
Diday. Voici lo résultat de cette opéra­
tion :
Le nombre des votants ôtait de 11 ; bul­
letins retrouvés 11; mejorité 7. (Art. 10.)
Ont obtenu des voix :
11 voix u° 13 du catalogue. — Vue de Ve­
nise. M. Bocion.
11 voix les numéros 151 et 152.— Fleurs.
Deux aquarelles de M. Pautex.
10 voix n° 19. — Souvenir de Cancarneau.
M. Castan.
9 voix n° 14. — Lisière do bois. M. Bod-
mer.
8 voix n° 46. — Goums en prière. M. Qi-
rardet.
Venaient ensuite :
5 voix n" 8 — Campagne romaine. G.
Beaumont.
5 voix n* 92 — Premier printemps. L.-P.
Robert.
3 voix n° 28 — Tète d’enfant. A. Darier. 
3 voix n° 36 — Environs de Fréjus. A.
Du Mont.
3 voix n* 58 — Cortège do lutteurs. F.
Hodler.
Après le vote, l’un do MM. les jurés 
donne à M. le délégué du Conseil d'admi­
nistration les explications suivantes sur la 
signification des désignations faites par 
le jury. En ce qui concerne MM. Bocion et 
Castau, le ju ry  a eu surtout le désir de 
demander 8U Conseil administratif d’ac­
corder uno place dans notre musée à deux 
artistes qui sont tout naturellement dési­
gnés pajr leur talent et l'ensemble de leurs 
travaux.
Mais, d’autre part, le ju ry  préférerait que 
la Ville, au lieu d’acquérir lo tableau de la 
vue de Venise, commandât à M. Bocion 
un tableau de même valeur et représen­
tant uno des scènes de l'extrémité de notre 
lac, genre dans lequel cel artiste excelle, 
avec loquel il a acquis sa réputation et qui 
rentrerait dans lo cadro do la collection 
qu’a voulu fonder Diday.
Le jury  exprime aussi un désir sembla­
ble au sujot de M. Castan, dont il préfére­
rait soit un paysage d’automne, un des­
sous de bois ou une première neige sur les 
Alpes, genres de sujets dans lesquels il a 
souvent déployé toules les qualités de son 
remarquable ta len t.
Quant aux n "  151, 152, 14 et 46, ee sont 
bien les tableaux portant ces numéros qui 
ont été visés dans lo choix du jury.
Un autre de MM. les ju ré’* complète les 
explications précédentes en ajoutant que 
la mission du jury  doit avoir, selon lui, un 
double but.* 1” celui de donner une consé­
cration au talent des artistes dont la ré­
putation est faite, soit par l’acquisition de 
leurs œuvres exposées, soit, par dos rom- 
mandes, selon les convenances ^ “d’encou­
rager par des acquisitions les jeunes artis­
tes qui, quoique n’étant pas encore à l’a­
pogée de leur talent, donnent des espé­
rances sériouses.
D'autro part, il serait à désirer aussi quo 
les artistes qui ont obtenu des voix à la 
suite en fussen' informés, cette indication 
pouvant être pour oux uu encouragement 
à redoubler d’efforts, afin de se présenter à 
une exposition suivante avec une œuvre 
digne d'être acquise.
Ces explications étant approuvées par 
l'ensemble du jury, M. le président pro­
pose qu’elles soient consignées au procès- 




On annonce desourco bien informée que 
le ministre des finances possède une liste 
des propriétés foncières des chefs de la ré­
cente rébellion. Ces propriétés se montent 
à deux cent mille fedans (environ 80 millo 
hectares) valaut,au plus bas, deux millions 
sterling. On croit qu’une bonne partie do 
ces terrains seront confisqués. La procras­
tination dans lo iugemout dos chefs de la 
rébellion produit ici une fort mauvaise im­
pression.
Alexandrie, 13 octobre.
Trento-deux Européens sont arrivés ici à 
bord d’un steamer autrichien pour servir
dans la gendarmerie égyptienne. Le nom­
bre total do ceux qui se sont engagés jus­
qu’ici est de 381.
Saint-Pétorsbourg, 13 octobre.
Le Golos est d’avis que les intrigues de 
la Porte avec Arabi et l’attitude du sultan 
à l’égard de Baker pacha montrent com­
bien il est indispensable que l’Angleterre 
prenne toutes les précautions pour que la 
pacification do l'Egypte no soit pas com­
promise par une nouvelle intervention de 
la Turquie. Le meilleur moyen d’atteindre 
cette fin, c’est que les troupes anglaises 
continuent à occuper l'Egypte, ot quelque 
désagréable que cette occupation puisse 
être aux puissances continentales, elles la 
préféreront aux complications très sérieu­
ses qui résulteraient inévitablement d’une 
tentative quo pourraient faire certains ca­
binets do soutenir la Porte dans sa de­
manda d’évacuation immédiate de l’Egypte 
par los Anglais.
Lisbonne, 13 octobre.
Le journal YEconomisla annonce que le 
gouvernement portugais va réclamer con­
tre la prétendue possession par MM. de 
Brazza et Stanley du territoire du Congo.
D euxièm e édition
Londres, 14 octobre.
Une entente amicale entre l’Angleterre 
et la France est prochainement attendue. 
Les exigeuccs do l’Angleterre sont consi­
dérées à Berlin comme très modérées.
Paris, 14 octobre.
Le Moniteur universel dit que lord Gran- 
ville a promis de communiquor à la France 
le programme de réorganisation de l’E­
gypte aussitôt après l'ouverture du Parle­
ment anglais. Les autres puissances on se­
ront informées ultérieurement.
Conyocations, Soirées et Communications
■ r >  .
— Noub rappelons que c’est ce soir, à 8 h .,  
qn’a lieu, \  la salle do Réformation, le grand 
concert de bienfaisance au bénéfice des victi­
mes des inondations d’Italie. Nous ne doutons 
pas qu’il ne fasse salle comble et que notre 
public no tienne à venir apporter à cette œuvre 
philanthropique le concours le plus généreux.
— Au dernier moment noua apprenons que 
M. Edrnoud Paul, qui avait offert son con­
cours, a été refusé par le comité de la salle de 
la Réformation. Ce fait nous paraît tellement 
énorme que nous nous proposons d ’y revenir 
lundi en publiant une lettre de M. Paul.
—  Nous sommes heureux, d’apprendre i  nos 
lectrices que la maison Brunschwig et Franc, 
tailleurs, rue Ce.utrale, vient de fonder, à 
l’instar des tailleurs de Paris, un rayon spécial 
d ’articles pour alBter et jaquettes de dames, 
et nous avons en Poccasiou d'y voir quelques 
beaux modèleB, aussi engageons nous nos élé­
gantes à leur reudre visite. 1838
— Le dernier exercice da tir de l ’année des 
A m is du Manequin aura lieu le dimanche, 
15 octobre courant, à 400 mètres, au Plan-les- 
Ouates, de 8 h. à midi et de 2 h. à  5 h. le soir.
— Les électeurs du parti démocratique sont 
convoqués en assemblée populaire, samedi 14 
octobre, à 8 heures précises du soir, dans la 
salle do l’école du Griitli (rue Général-Dufour) 
Ordre du jour : Nomination d ’un comité pour 
les votations constitntionuellea et les élections 
au Grand Conseil.
L iste  des P rédicateurs dn D im anche 15 O ctobre 18S2
Chanta : Pa. 34. — Cant. SI.
St-Pieebe. — 10 li., M. Bt-et, sermon.
Auditoire. — 8 h. H|l, M . K.JToumier, catéchisme. 
Saint-Giihvais. —10 h., M. Ferriijre, 8ormon. — 11 h. 
l j l ,  M. Gambini, catéchisme.
Madel- ime.— i» h . ,  M. Maystre, aermou — 11 h. 1)1, 
U. Ilonry, catéchismo.
Temim.e-Nïui'.— lo h . M. BorRuer, 8ermon.— I l 1(4 h., 
M. Siordct, catéchisme, — 2 h. M. Ouillermet, sermon.
P âquis. — 10 h . M. Bost, Sarmon. — i l  h, li-t, M. 
Chalumeau, catéchismo.
Cabouqe. — 10h., M. B&laroine Scrmou. — U  1[1 h ., 
M. Balavoiue, Catéchisme.
Plainpamib.—10 h.,M. Gœtz, Sermon. 11 1(1 b, M. Gœtz 
Catéchisme.
E aux-Vives —10 h. M. Forricr, Serm on.— 11 l u ,  M. 
Bordier, Catéchisme.
P etit-8aconmeï. — 10 h ..  M. Champcndal.
Avullt.—10 h.M. Aubin. Gr.—Dh. M. B lind.prop.
CABTiüMï-lOh. M Reytnond. Jtiasv__ Il h. .
Ciliost- 10 h .,M . Næf. Onex. — Pas de service.
Cuakct.—10 h.M. Bruno. Rusais.—s) h. M. Dorot.
Che.ie . 10 h. M. Goty. 8 atiq.it . 10 b. M. Délétra
Coloont—10 h. M. Barde. Vakd.-Io b. M.Ilœhrich.p.
Dardacinï. — Il h. M. Uorot. Vxna. — 8.b. M. Coulin. 
Gextuud. 10 h. M. Coulin.
S o rv to e  e n  la n g u e  a lle m a n d e
Auditoire. — 10 h ., M. Stoiger, Sermon. — 11 1(1 ; 
M. Stfcigor, catéchisme.
C u lto  ô v an g o tiq u e  a lle m a n d
T emple Lutheries. — 10 h , M. □ofiinann, Sermon. 
— 11 h. 1|1, Catéchisme.
Casino ,de 8t. P ickbe (1er éta<;oJ. — 10 h., M. Christen 
Sermon, — 11 b . 1 M. Christen, Catéchisme.
U n io n  n a tio n a le  ûvang eU q u e
Rue du Ruons 00. -  S 3(4 b„  Ecolo du dimancho (S il 
13 ans).
R efuusition(petite sallcj, 10 h . ,  Scrvico do prédica­
tion.
E n lis a  c a th o liq u e  natl.»  lalo
Sü st-G ekm u s  — 10 h., Grand’iresiu t t  prédication 
par M. Richterich.
N’ot:;,. Ha!1:i:. — 9 h.. Culte allemand par M. Schen- 
ker. — 10 h., Grand’mease et prédication par M 
Méhudin.




La Bourse de Paris d’hier est sensible* 
ment meilleure que celle do la veille. Nous 
avions bien le sentiment qu’on ne permet­
trait pas au marché de se dérober à la 
veille de deux émissions importantes : les 
bons do la Banque ottomane et les obliga­
tions russes. Nous croyons, en outre, que 
le flottant do la Bourse e=t plutôt encore 
entre los mains de la haute Banque et si, 
comme on peut lo présumer, ello éprouve’ 
le désir do s'alléger d’une partie du far­
deau, pas n’est besoin de lui apprendre que 
des réalisations un peu importantes no 
sont possibles que dans un mouvement de 
hausse.
Le Suez poursuit tranquilloment sa mar­
che en avant; l’amélioration d'hier est de 
2o fr.
Quant aux valeurs ottomanes, il y a évi­
demment lutte entre Londres et Paris ; la 
première do ces places a, depuis plusieurs 
semaines, échelonné des ventes à primes à 
long terme et pour des chiffres impor­
tants; il ne saurait lui convenir de se voir 
débordée par la hausse. Il sera intéressant 
de suivre l’issue do ces opérations.
Si nous entretenons encore nos lecteurs 
de notre réseau suisse à un point do vue 
général, il convient do faire remarquer 
que le trafic des voyageurs no lui procure 
pas les avantages auxquels pourrait faire 
croire un examon superficiel. En effet, ceux 
qui, dans les beaux jours d'été, voient par­
tir les longs convois express pleins de 
voyageurs et bondés de bagages, se repré­
sentent sans doute que les compagnies 
trouvent dans ces transports des bénéfi­
ces importants. Mais toute médaille a son 
revers : en regard de ces trains fructueux,
il faut tonir compte des wagons qui cir­
culent à peu près vides aux trains du ma­
tin et du soir et pendant les longues sai­
sons d'hiver.
D’où il résulte, ù la suite de minutieux 
calculs, que lorsqu’on a déduit des recet­
tes brutes dos voyageurs les frais qui les 
grèvent et la portion dé dépenses généra­
les afférentes à co prorata des recettes, le 
compte définitif démontre que nos com­
pagnies perdent sur le transport des voya­
geurs. À ceux qui accueilleraient ce résul­
ta t avec quelquo incrédulité, il convient 
do rappeler la minime proportion de voya­
geurs indigènes qui demandent des billets 
de première classe, et, eu second lieu, les 
exigences naturelles du reste du public 
quant au nombre des trains, et cependant, 
quant au canton de Vaud, par exemple, la 
population de cette riche contrse est avant 
tout agricole et, par conséquent, elle est 
toujours moins dense aue dans des régions 
manufacturières.Nous ne croyons pas nous 
tromper en avançant que ce canton ne 
possède guère plus de 1,200 habitants par 
lieue carrée, tandis que, dans le cantou de 
Zurich, ello est de 3,200 habitants.
Lorsque de 1 elles circonstances coïnci­
dent avec des lignes d'uno étendue res­
treinte, ce qui suppose des Irais dispro­
portionnés à l'importance du réseau, on 
comprend quelles mo.lificalions favorables 
pourraient être la conséquence d’une véri­
table entente entre les diverses compa­
gnies.
Nous ne croyons pas exagérer en disant 
qu’une direction concentrée appliquée à la 
Suisse pourrait servir aussi bien le public 
avec une diminution do dépenses do 2 mil­
lions de fr. répartie sur l’ensemble du ré­
seau. Si ces données sont exactes, il ne 
sera pus très difficile do tiror un autre 
jour la conclusion des réflexions qui pré­
cèdent.





Obligations foncières d’Egypte 410 fin 
courant.
On dit que l’émission de l’Emprunt rus­
se aura lieu le 24 de co mois.
Nous no serions pas surpris de voir quel­
que roprise après la liquidation.
BpMHjMBBBBBBKiMflKSM
Mme veuve Ronge, Mlle Etisa Rouge, les 
familles Rouge doCarouge, les familles Pelle- 
vat, Thermo, Colomb, Dutro, Charron, R osset 
et Gavard d’Annemasse, les familles Babel de 
Troinex, Dubois do Bardonnex, et M. Léon 
Berchtold, font part à  leurs amis et connais­
sances do la perto douloureuse qu'ils viennent 
d ’éprouver en la personne de
M. J u le a  R O IlG E  
entrepreneur de bâtiments, leur éponx, trère, 
beau-frère, oncle, neveu, cousin et ami, décédé 
daus sa 37me année, le 13 octobre, à 10 heures 
du matin.
L ’ensevelissement aura lieu dimanche 15 c ., 
à 11 heures du matin, et l’honneur se tendra 
au retour, devant la maison mortuaire, rue du 
Cendrier, 24.
